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CHANGEMENTS D'ADRESSE

AUX ABONNÉs

Nous pi'ions nos abonnés qui changent de domirile

d'en notifler le porteur, et ceux qui reçoivent le journal

par la poste de nous envoyer leur nouvelle adresse ainst

que l'ancienne, afin de nous é'iter des recherches consi-

dérables et aussi pourt empêcher des erreurs faciles à com-

mettre, vît le grand nombre de changements que nous

avons à faire chaque année.

PRIMES EXCEPTIONNELLES

Toute personne qui noes enverra la somme de $3.00

pour un an d'abonnement, à commencer avec le 1er nt

méro de mai 1900, aura droit à une des primes sui

vantes, que nous lui ferons parvenir à nos frais.

Ces primes sont réellement magnifiques et valent seule

une bonne partie dît prix d'abonnement. Nous faison
ces sacrifices afin de conserrer et d'augmenter le nombr

de nos abonnés directs.
Lisez attentivement et choisissez sans retard

10 Votre signal tre autographiée. Reproduclion e:ract
de votre signature par lit gravare. Cette sirgnature peu

rus servir pour l'impression de tos cartes de visite.

Les abonnés choisissant cette prime derront nous en

voyer la signatuîre qu'ils veulent faire aitogritchier, su

un carré de papier blanc, à l'encre de chine bien noire
2 o Un des volumes suicants ai choix : Cyrano d

Bergerac, par Edmond Rostand ; Les Bostonnais, pi;
John Lespérance (roman historique illîutré) ; Fleur

de la poésie Canadienne (nouvelle édition, considérable
ment asugmentée ; Gustave ou un héros Canadien, pa
M. A. Thomas; Les Conférences de M. Doumic, su

la poésiefrançaise aie XIXe siècle ; Les monographie
de plantes Canadiennes, par E.-Z. Massicotte.

3o Un chapelet en perles mordoréts à facettes, croi
et cœur en métal blanc, plein, chaîne triantulaire, ar;

un étai télescope, à soufflet, en cuir maroquiné.

40 Un paroissien romain, contenant les offices de toti
les dimanches et des principales fêtes de l'année, de 56
peqes ; mesurant 44 x 3 pouces ; imprimé sur papie
fin avec encadrement rouge ; relié en percal chagriné
monogramme doré sur le plat; fort relief; tranche e

guillochée.
Les abonnés n'ont droit qu'à une prime par abonn

ment.

LE MONDE
1400 ET 1900

A
fBONNES NOUVELLES

A l'heure où la presse quotidienne tend à se trans-

former tous les jours, pour répondre aux bîesoins sans

cesse croissants d'information et de document';tion du

public, LE MONDE ILLUSTRÉ, en changeant de proprié-

taires et de direction, a résolu de ne se laisser devancer

par personne sur la route du progrès

Ainsi donc, il entreprend de modifier son aspect,
d'augmenter la partie dt texte oferte à ses lecteutrs, de

développer dans le sens le plies artistibp- la partie

réserre'ée aux illustrations, bre], il reut asmélioer de la

plus heureuse façon chacun rde ses serqrces et même en

créer de nouveaux.
Pour répondre aux diverses parties de ce progr<nnme,

Lu MoNDE ILLUSTRÉ, à partir du samedi 5 muai pro-

chain, (premier noiméro de la 17me année) contiendraî

une chronique var notre éminent écrivain canodien, M.

LOUIS FRECHETTE, pi puisera dans ses souvenirs

et dans l'actualité la mstièe de savoureux orticles.

Sous le titre : PAGES CANADIENNES, LE MoNDE

ILLUsTRÉ publiera les meilleurs fragments des euvres

oubliées de nos littérateurs nationma.

Dans les PAGES ÊTRANGERES, le MoNDE ILLUS-

TRÉ tiendra ses lectesrs au courant des nou reautés litté-

raires des autres pays, en reproirisant des ext raits choi-

sris de ces ouvrages.
Dons LE TOUR DU MONDE, LE MosE ILLUSTRE

donnera un résumé des nouvelles les plus cîtrieutses et les

plus intéressantes du monde entier.

Dans la SCIENCE POUR TOUS, LE MONDE IL-

LUsTRÉ résumera les notes scientifirpies les plus impor-

tantes et consacrera à ses lecteurs des art iles i trdits et à

lit poîrtée de toits.
Sous le titre : AU COIN DU FEU, LE MoN DE IL-

LUSTRÉ publiera des itrticles de premier ordre spéciale-

ment rédigés pour ses lectrices. Cette partie es, ronfiée à

l'une de nos meilleures plame fémineiias et ne pourra

manquer d'intéesser vivement toutes les personnes dt

sexe.

Sous le titre : LES CONSEILS DU MÉDECIN,
LE MONDE ILLUsTRÉ publiera unsce colonne de conseils

pratiques par un de nos premiers mélecins canadiens,

qui répondra aussi à toutes les questions tue Von voudra

bien lui poser.
LES JEUX D'ESPRIT ET LES AMUSEMENTS

sauront plaire à tout le public. Dies prix serant donné

aux heureux detiners.
UNE PAGE POUR RIRE contiendra des nourelles

et des anecdotes comiques da meilleur goût.

LA PAGE DES ENFANTS, cherchera à intéresseî

toits ses jeunes lecteurs.
s LE MONDE ILLUsTRÉ prend des arrangements pour

s s'assurer le concours des meilleurs artistes du pays.

e De nombreux concours en toits genres seront organisé

durant l'année.
UN NOUVEAU FEUILLETON, palpitant d'in

e térêt, commescera acec le premier numéro de mai.

t Le texte sera classifié de façon à ce que les lecteur

trouvent immédiatement les pages qui les intéressen

- particdièrement.
r Enfin LE MONDE ILLUSTRÉ va s'assurer la collabora

tion active de nos meilleurs écri'ains et augsnenter
e successivement le nombre de ses pages. Dejà et présen

r numéro il a ajouté quatre pages supplémentaires.

s Bref, LE MONDE ILLUSTRÉ prétend devenir le joîîrna
- le plus intéressant de son genre, au pays, et pour t

r prouver, nous prions nos lecteurs de nous adresser de

r suggestions et des conseils que nous nous em-resserons d

s mettre en pratique, si tel est le voeu de la majorit

Qu 'on se le dise.

NOS PRIMES

o LE CENT QUATRE- vINGT- DOUZIME TIRAGE
w

Le cent quatre-vingt-douzième tirage des prime
r mensuelles du MONDE ILLUsTRÉ (numéros datés d

mois d'AVRIL), aura lieu samedi, le 5 MAI,
e- deux heures de l'après-midi, dans nos bureaux, 4ý

Place Jacques-Cartier.

Son corps baignait dans la mer, ses pieds so C

chaient dans l'océan, le pôle recouvrait sa tête d'un

froide chevelure de glace ; souvent, tout son cor 6

s'agitait d'un frisson grandiose et effiayant, quad

il vomissait du feu et du soufre par l'énorme bOuche

de ses volcans.

C'était un continent immense, immense, à lui se

presque aussi grand que le reste du monde, et l'auro

du XVe siècle, paraissant à l'horizon des temps, 0

levait déjà pour l'Europe, qu'il dormait encore danS"

majesté sereine et vierge, inconnu du vieux monde.

De l'Est à l'Ouest, et de'puis le Nord jusqu'au Sti'

s'étendaient de grandes plaines, interrompues Ça etlà
par des fleuves énormes et nombreux, de grands lad

de hautes montagnes, d'immenses forêts.

Les fleuves, roulant leurs ondes vers la mer, tant

s'écoulaient dans une course rapide mais contenue

tantôt comme pris de vertige se précipitaient dans

cataractes de centaines de pieds de hauteur où bondis

saient leurs Ilots en furie.
Sur les lacs, à la surface limpide, glissaient l lé

gers canots des sauvages, pêchant dans les eaux P

fondes ou voguant avec agilité.

Les montagnes étaient si hautes que leur sorn

voisin des étoiles, se dérobait dans lei nuées

grandes forêts recouvraient leurs lourds flancs de roc'

à travers lesquels la terre se montrait à peine.

quefois, au lieu de continuer leur audacieuse a

sion vers le ciel, elles s'arrêtaient soudain, et de leurt

sommet qui s'ouvrait, elles laissaient échapper
jets sinistres de flamme et de soufre, qui s'élan0ae

vers le ciel, mis retonbaient bientôt dans leur chut

terrifiante ; tels les efforts de l'enfer contre le

toujours restent imp'issants et retombent contre

même ; telle la calomnie, venant d'un cœur rongé 1o

l'envie, lancée par une langue perverse, une bouC#

écumante de rage, retombe contre celui qui

formulée.
Lei forêts étaient telles que quand la tempête So'

levait leur feuillage échevelé, elles semblaient e1
autre océan. aux vigiees s'élevant ou s'abaissant se
les caprices (les vents. Elles étaent peuplées e"

multitude d'oiseaux et d'animaux de toutes sorte

auxquels faisaient la chasse les sauvages, seuls

tants de ces contrées. de
Au printemps, quand sous les chauds rayons

soleil fondait la neige, des torrents se précipite

du haut des montagnes, gonflaient les rivières et

fIl uves qui se déversaient sur leurs rives ; les la t

débarrassaient de leur glace ; la verdure reparaiîo

l'herbe repoussait et les arbres se couronnaient de

feuilles ; tout brillait, partout resplendissait la vie.

L'été, la nature poursuivait l'oeuvre du prit00

et faisait épanouir toutes choses, sous les chauds

rayons du soleil ; dans les bois, les oiseaux fais

résonner le feuillage de leurs joyeuses chansons e

leur gai babil.
L'automne teignait les feuilles des arbres des P

belles -ouleurs, puis celles-ci commençaient àtol

lentement et, une à une, venaient couvrir la terre

leur épais tapis ; et, quand tous les arbres ts

étaient dépouillés par un jour de tempête où les Y"'

faisaient rage ou par un jour de calme où ils se t

saient, la neige se mettait à tomber à grains serre 0s

s par gros flocons silencieux.

L'hiver, la neige continuait de tomber et la 60
soufflait, soufflait toujours ; et cet état de chose

continuait jusqu'à ce que le printemps vînt réve 1

la nature et la faire sortir de sa torpeur et de Son
sommeil.

Les contrées du Sud ne connaissaient ni la neige

les dures saisons d'automne et d'hiver et jonissai1

d'un été perpétuel : toujours la verdure, toujours
s fleurs, toujours la chaleur, la vie.

u Et pendant des milliers d'années, le même ,01a

à éclaira et l'Europe et ces contrées privilégiées, et

2, dant des milliers d'années l'Europe en ignora justi

l'existence...
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